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Claude-Alain Christen, un homme IGP : 
intègre, généreux, passionné ! > Pages 10 et 11

2,5 milliards pour la mobilité 

Le visage des Montagnes va évoluer 
Cinq chantiers vont radicalement faire évoluer 
les « courbes » des villes et conduire à un gain 
d’attractivité économique et résidentielle. 

> Page 13

le-o.chLe journal des Montagnes neuchâteloises

Un problème 
de santé ?
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079 932 72 83
Info@jeanmaire-immobilier.ch
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La «�Bourse�» met de la vie au MIH 

La 50e édition de la bourse cartonne 
Si les pendules n’ont plus la cote, les montres 
de petit diamètre font tourner les têtes et 
assurent de bonnes aff aires. 

> Page 9

Lorine et Natacha 
défi ent le cancer
Deux copines unies 
autour du combat d’une 
mère

Touché par le cancer chez 
l’enfant, le duo part 5 jours 
en Corse pour un raid 
solidaire qui doit permettre 
de récolter des fonds contre 
cette « belle saloperie ».

> Page 2
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Des moutons attaqués par des chiens 

Attaque de 3 chiens non tenus en laisse 
Six des 8 bêtes qui pâturaient dans une 
parcelle privée des Arêtes ont subi d’impor-
tantes blessures.  

> Page 5
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Par Kevin Vaucher

Lorine Vermot (24 ans) est une 
grande sportive depuis toujours. 
L’idée d’accompagner sa copine 
Natacha Jaquet sur ce raid 100 % 
féminin a donc immédiatement 
fait tilt : « Je lui ai dit on y va, sans 
même ré� échir. » C’est seulement 
après que les 2 soignantes ont 
songé à un petit « détail » : « Nous 
travaillons toutes les 2 aux soins 
à domicile de la Côte à La Chaux-
de-Fonds et prendre une semaine 
de vacances en même temps 
allait peut-être poser problème. » 
Mais… pas du tout ! Leur direc-
teur Florian Sutter a même tenu à 
soutenir ses 2 employées dans leur 
aventure commune.

Kayak, natation, vélo, trail, via 
ferrata…
« C’est vraiment super gentil ! Plu-
sieurs de nos patients et patientes 
veulent aussi nous soutenir. Ça nous 
motive encore plus », réagissent 
celles qui formeront l’équipe des 
Soignantes tout-terrain. Du cou-
rage, elles n’en manquent pas, elles 
qui s’avancent vers un raid multis-
port de 5 jours en Corse (18 au 22 
mai). Le Corsica Raid Femina les 
mettra au dé�  sur un kayak, dans 
l’eau (natation), sur le vélo, en trail 
ou encore au bout d’une corde, aussi 
bien en rappel que sur une via fer-
rata en bord de mer. « Et les organi-
sateurs nous réservent d’autres sur-
prises comme une épreuve de nuit 

par exemple. » Le point commun de 
toutes ces activités tient en 2 objets : 
une carte et une boussole. 

Une aventure pour LES bonnes 
causes
Les équipes de 2 devront s’orien-
ter par leurs propres moyens au � l 
des épreuves. Et gare à celles qui 
s’égarent… : « Un système de pénali-
tés sanctionne les duos qui arrivent 
avec trop de retard aux points 
d’arrivées. » Même si quelqu’un 
se perd, personne ne dormira 
dehors puisque les participantes 
sont logées dans des hôtels durant 
l’aventure. Ce service est compris 
dans les 1500 francs que coûtent 
ces quelques jours d’évasion et de 
dépassement de soi. « Une partie 
de cet argent est reversé à l’asso-
ciation La Marie Do, qui apporte 
un soutien moral et � nancier aux 
personnes atteintes de cancer ainsi 

qu’à leurs familles. En plus, chaque 
équipe peut concourir pour la cause 
qu’elle souhaite défendre. » Lorine 
et Natacha ont donc choisi l’ARFEC. 

Cagnotte physique et 
numérique
Pour y contribuer, une cagnotte 
physique a été installée du côté de 
la ferme de la Thielle, au marché 
couvert Hall’titude. Et une cagnotte 
numérique est accessible en scan-
nant le QR Code de cet article. 
« L’ARFEC a apporté son soutien 
à ma famille durant l’intégralité 
des traitements de mon � ls à qui 
on a décelé un cancer ultra rare en 
mars 2025. Son accompagnement 
concerne aussi bien la participation 
aux frais non-médicaux (repas, frais 
de parking, frais d’hôtel…) que l’or-
ganisation d’activités tout au long 
de l’année, des moments de convi-
vialité entre parents ou encore un 

camp annuel pour les familles », 
sou¥  e Natacha. Son enfant a ter-
miné ses traitements en mars de 
cette année mais son cancer n’est 
pas encore considéré comme étant  
« en rémission ». 

Si on ne se débarrasse pas si faci-
lement de cette saloperie, Lorine 
et Natacha prouvent aux enfants 
qu’on peut transformer la douleur 
en courage et l’injustice en action 
grâce à notre façon de réagir face 
aux épreuves. Et ça, c’est peut-être 
plus fort encore que n’importe quel 
accomplissement sportif…

Lorine et Natacha : 2 copines unies 
autour du combat d’une mère 

Cagnotte numérique

« Le cancer est une belle saloperie », dit la formule populaire. Et lorsqu’elle s’attaque 
à un enfant, cette saloperie incarne l’injustice dans ce qu’elle a de plus insupportable ! 

En 2025, Natacha Jaquet y a été confrontée avec le deuxième de ses 3 enfants. Pendant qu’il menait 
– et mène encore – le combat, ses parents ont béné� cié de l’accompagnement de l’association 

romande des familles d’enfants atteints d’un cancer (ARFEC). En guise de remerciement, 
la maman de 33 ans participera à un raid sportif en Corse avec sa copine Lorine. 

Les fonds récoltés en mai prochain seront reversés à cette association. 

Natacha et Lorine peaufi nent leur forme physique avant le départ prévu en mai 2027. (Photo : kva)

Lorine et Natacha prouvent 
aux enfants qu’on peut 
transformer la douleur en 
courage et l’injustice en action 
grâce à notre façon de réagir 
face aux épreuves.
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Par Kevin Vaucher

Cette grande action s’est déroulée 
sur l’ensemble du territoire neu-
châtelois et a donné lieu à une belle 
générosité cette année. Que ce soit 
dans les Montagnes (853 cartons, 
+45 par rapport à 2025), au Val-de-
Travers (110, +34) ou sur le Littoral 
et le Val-de-Ruz (743, +65), toutes 
les régions ont connu une hausse 
assez marquée de leur récolte res-
pective. Dans le Haut, les 2 grandes 
COOP et 2 grandes Migros de La 
Chaux-de-Fonds a°chent sans sur-
prise les meilleurs chi±res. À noter 
aussi le beau score effectué chez 

Lidl (La Chaux-de-Fonds) où la 
barre des 100 cartons a été tutoyée. 

1er trajet�: les dons rejoignent le 
centre de tri à Circo Bello
Comme chaque année, le président 
de l’association neuchâteloise des 
Cartons du cœur Pascal Boillat était 
sur le terrain, auprès de ses équipes, 
à Métropole centre. « Toute la dif-
�culté de notre rôle est de montrer 
aux gens qu’on est là sans être trop 
insistant non plus. » L’autre fac-
teur important est d’être rapide 
lors des coups de feu comme en 
�n de matinée où il y a un gros pic 
d’activité. « Ici, à Métropole, on est 

6 bénévoles. Il faut réceptionner les 
dons puis les placer dans des car-
tons le plus rapidement possible. » 
À chaque fois que 5 cartons sont 
remplis, ils sont déplacés en cha-
riot jusque sur les quais du centre 
commercial où des camionnettes 
prennent le relais.

2e trajet�: direction le local de 
stockage
Direction ensuite le centre de tri 
des Montagnes dont le camp de 
base s’est installé dans le hangar 
de Circo Bello. Ses 300 m2 sont 
parfaits pour permettre à d’autres 
bénévoles d’ouvrir les cartons en 

provenance des centres commer-
ciaux pour les trier. « En général, 
on regroupe les aliments par sorte 
(huile, biscuits, sauces tomates, 
riz…) et on fait attention aux dates 
de péremption de certains pro-
duits », détaille Rose-Marie, une 
habituée de « la récolte ». Et après ? 
« Une fois qu’un carton est rem-
pli, on crie « carton plein » et il est 
remis dans la camionnette pour être 
descendu dans notre local de stoc-
kage au Locle. » C’est à partir de ce 
local de stockage que les livraisons 
sont préparées le reste de l’année 
pour venir en aide aux personnes 
dans le besoin.

Plongez au cœur 
de la récolte annuelle 
des Cartons du cœur, 

comme si vous y étiez !
Comme vous le savez, l’association neuchâteloise des Car-
tons du cœur a déployé sa récolte annuelle samedi passé. 

Plus d’une centaine de bénévoles se sont postés à l’entrée des 
grandes surfaces pour accueillir vos dons sous forme de nour-

ritures et produits de première nécessité. Une fois encore, 
c’est dans les Montagnes que la solidarité s’est le plus expri-

mée avec plus de 850 cartons récoltés. En coulisses, de grands 
moyens logistiques ont été nécessaires pour trier et achemi-
ner les dons jusqu’au local de stockage de l’association. Vous 
voulez savoir où ont terminé vos o±randes ? Suivez Le Ô…

Découvrez aussi 
notre reportage vidéo 

en scannant le QR Code

D’où viennent les cartons�? 

Pour faire une récolte, encore 
faut-il avoir des cartons pour 
accueillir les dons. Un bénévole 
de l’association va les récolter 
2 fois par mois et il les stocke… 
directement chez lui. 

Le poids des actions  

Il est amusant de constater que 
les dons alimentaires varient 
d’une année à l’autre en fonc-
tion des actions du moment. 
« Ainsi, on a récolté une tonne 
de riz en 2025 et, cette année, 
c’est le thon en boîtes qui a 
le vent en pou(l)pe »,  dévoile 
Pierre-André Theubet, béné-
vole et maire de Renan. 
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JOURNÉE SPAGHETTI
Soroptimist Club La Chaux-de-Fonds

samedi 7 novembre 2026
11h00 – 15h00 

Salle Notre-Dame de La Paix 
Rue du Commerce 73 - La Chaux-de-Fonds

De savoureux plats de spaghetti, des salades rafraîchissantes, 
de délicieux desserts et diverses boissons vous y attendent.

Action en faveur de l’organisation de notre Salon Arts au féminin,
les 19 et 20 mars 2027 ainsi qu’au soutien à nos actions solidaires 

dans la région et à nos projets éducatifs en Inde et au Niger.
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Cette semaine, cette section res-
tera désespérément vide, comme le 
porte-monnaie de bien trop d’habi-
tant·e·s des Montagnes. 

Des bas

Qu’ils rendent 
tous des comptes !

Le Ô est connu pour son originalité 
et son traitement plutôt positif de 
l’information. Mais cette semaine 
il n’y aura qu’un bas, sous forme 
de gros coup de gueule. Trop, c’est 
trop ! Car pendant qu’une part de 
la population toujours plus impor-
tante galère, fait ses comptes et que 
le pouvoir d’achat s’e± ondre (lire 
en page 6), d’autres en profitent 
dans leur coin. Les primes d’assu-
rance-maladie explosent, les loyers 
grimpent, les salaires stagnent, les 
coûts de chau± age � ambent, l’es-
sence dépasse les 2 francs le litre, 
l’électricité nous met sous tension 
et il est di°  cile de remplir un demi-
sac de courses sans devoir sacri� er 
un billet vert (lire en page 3). Même 
mourir devient un luxe aujourd’hui ! 

Pendant que beaucoup sou± rent, 
une minorité en pro� te grassement 
et salement. Mais quand devront-
ils en� n rendre des comptes ? Oui 
quand ? Que les lobbies-voyous qui 
rackettent le peuple rendent les 
armes, que les politiciens et poli-
ticiennes qui trahissent la popu-
lation rendent compte devant la 
justice, que les assurances-maladies 
rendent leur tablier, que ceux qui 
instaurent des taxes rendent l’argent 
et que tous les autres pro� teurs qui 
nous rendent malades lavent leur 
honneur ou qu’ils rendent gorge. 
Sinon, c’est la colère qui � nira par 
rendre son verdict et la sentence 
risque bien de rendre la monnaie 
de leur pièce aux détrousseurs de 
tous bords. (kva)

Créé à La Chaux-de-Fonds fin 
2024, le collectif local pour l’at-
tractivité des commerces chaux-
de-fonniers (CLACC) défend des 
commerces de proximité attrac-
tifs et une ville agréable à vivre 
où la voiture ne domine pas tous 
les espaces urbains. Le collectif 
n’est pas opposé à l’automobile. 
Il estime simplement qu’elle ne 
doit pas occuper tout l’espace 
public. Partager un véhicule plu-
tôt que d’en multiplier le nombre 
s’inscrit naturellement dans cette 
ré� exion. Et c’est cette vision qu’il 
a développé dans « Partage Car », 
une application gratuite pour par-
tager sa voiture entre personnes 
de confiance qui peuvent être 

vos voisins, vos amis ou votre 
famille par exemple.

Grâce à cette application dis-
ponible sur iPhone et Android, 
chaque propriétaire de la commu-
nauté peut rendre un véhicule dis-
ponible. Et les membres peuvent 
ensuite le réserver selon leurs 
besoins. Avec « Partage Car », le 
suivi des kilomètres parcourus 
est assuré et le calcul des coûts est 
automatisé. Chacun sait d’emblée 
ce que coûte l’emprunt du véhi-
cule, sans discussion ni décompte 
fastidieux. La démarche est sou-
tenue par l’association Transports 
et environnement neuchâte-
loise et la ville de La Chaux-de-
fonds. Comm – kva

4 LA VOIX DU PEUPLE

Des o

Annonces

Le CLACC veut pousser 
au partage de véhicules 

dans l’espace public

Faire ses courses en voiture, un mythe�?

Dans l’imaginaire de certain·e·s, une place de parc est indispensable 
au succès d’un commerce. Mais c’est oublier que la majorité de la 
clientèle locale est piétonne et que cette clientèle n’a aucun pro-
blème à parcourir les quelques centaines de mètres qui la sépare 
de ses commerçant·e·s, selon le CLAAC. « Une récente étude de la 
HEIG-VD a démontré que les commerçants surestiment systéma-
tiquement le nombre de clients venus faire leurs courses en voi-
ture. » Toujours selon ce collectif, la présence de voitures à proxi-
mité directe de commerces peut même être un répulsif à clients.

Merci !

Soutenir le 

o

L’édito

Par Anthony Picard 

L’automne des manifestations 
s’est invité avec fracas le soir 
d’Halloween à Bâle et à Zürich. 
La peste, qui n’avait jusqu’ici pas 
franchi nos frontières, se propage 
à la vitesse du nuage de Tcherno-
byl, plus vite qu’un pangolin ! D’ac-
cord, ce n’est pas malin de s’atta-
quer aux devantures et aux biens 
publics ou de chahuter les forces de 
l’ordre. Mais voilà, d’un autre côté, 
ces audacieux colériques -pas tous 
des casseurs- nous rendent service 
en exprimant un ras-le bol géné-
ral de la population face à l’érosion 
du pouvoir d’achat. Dans une vie 
où tout augmente sauf les salaires 
nominaux, diff icile d’être otages 
de l’hypocrisie des petits comp-
tables qui cherchent à démontrer 
la pseudo-résilience de notre pou-
voir d’achat. Trop c’est trop, enrage 
un lecteur du Ô, étouff é par le poids 
de ses factures.

Otages de guerre !

Limiter la vitesse à 80 km / h sur les 
autoroutes, utiliser les transports 
publics, consommer seconde-
main, baisser la température, cui-
siner plusieurs plats d’affilée : 
autant de bons conseils qui ne s’at-
taquent pas aux sources du mal. En 
2 mots, les dépenses de guerres 
et le réchauffement climatique. 
Chaque jour, les forces armées et 
leurs chaînes d’approvisionnement 
produisent +/- 5,5 % des émissions 
totales de gaz à eff et de serre -un 
impact supérieur à celui de l’avia-
tion civile et du transport maritime 
réunis – et engloutissent près de 
7,5 milliards de dollars. Moralité, 
pour freiner la hausse des prix, va 
falloir plus qu’un changement de 
majorité aux USA : commençons par 
interdire les guerres !
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Par Kevin Vaucher 

Les événements contraires se sont 
malencontreusement enchaînés ce 
24 octobre du côté de la ferme des 
Arêtes. Il y a d’abord eu un incident 
dans la matinée avec une conduc-
trice qui a endommagé l’enclos à 
moutons avant de prendre la fuite. 
Si elle s’est manifestée ce lundi 26 
octobre auprès des propriétaires, 
elle a bien malgré elle préparé le 
terrain à l’attaque qui allait suivre. 

«�La violence a dû être 
terrible�»
La suite, c’est la police neuchâteloise 
qui en fait état : « Trois chiens non 

tenus en laisse ont pénétré dans l’en-
clos endommagé dans l’après-midi. » 
Et ils ont immédiatement commencé 
à s’en prendre aux pauvres mou-
tons. « Je n’étais pas présent sur les 
lieux pendant l’attaque mais elle a 
duré plusieurs minutes. La violence 
a dû être terrible. Quand je suis 
arrivé, je n’ai pu que constater les 
dégâts. Une des bêtes avait la peau 
du cou complétement déchiquetée. 
D’autres étaient salement touchés 
aux pattes. Les propriétaires des 
moutons sont immédiatement venus 
auprès d’eux pour les amener chez le 
vétérinaire. Ils y sont restés jusqu’à 
minuit… », con�e Pascal Borel de la 
ferme des Arêtes.

Des images de 
vidéosurveillance pourraient 
«�parler�»
Six des 8 bêtes présentent des signes 
d’agression. Les propriétaires 
des chiens ont quitté le domaine 
sans s’annoncer, ajoute la police 
neuchâteloise qui indique que « la 
police de proximité de La Chaux-
de-Fonds a ouvert une enquête a�n 
d’établir les circonstances des faits 
et identifier les propriétaires. » 
Pascal Borel a porté plainte et met 
à disposition des enquêteurs les 
images de ses caméras de surveil-
lance qui ont �lmé « de façon très 
nette » les personnes concernées. 
« L’une d’elle était totalement en 

panique et courrait partout sur le 
terrain sans aucune maîtrise de ses 
chiens. J’aimerais rappeler que les 
propriétaires de chiens doivent les 
tenir en laisse ou en être maître 
en toutes circonstances. » Cela 
n’a manifestement pas été le cas 
dans cette a±aire.

Ultime rebondissement, les 
propriétaires des chiens ont �ni 
par être retrouvés. Le travail de la 
police et des médias – dont Le Ô, 
sur le-o.ch – a porté ses fruits et 
les personnes concernées se sont 
�nalement manifestées.

ACTUALITÉ 5

Des moutons sauvagement 
attaqués par des chiens aux Arêtes

La ferme des Arêtes est un « joyau bien planqué », au calme, sur les hauteurs de La Chaux-
de-Fonds. On y vient pour dormir, s’amuser, célébrer un mariage, tenir un séminaire ou faire

 une sortie de boîte. La sérénité du lieu est renforcée par la présence de 8 moutons sur 
une partie des 5500 mètres carrés de parcelle de cette vieille ferme entièrement rénovée. 

Mais voilà, samedi, ce beau tableau a été mis à mal par une attaque aussi soudaine que 
violente de trois chiens non tenus en laisse.

©
 d

r

Le Technical Watchmaker Show (TWS) réunit 
le monde de l’horlogerie et de la microtechnique 
pour o±rir aux acteurs de l’industrie une plate-
forme permettant de présenter leurs savoir-faire, 
valoriser leurs innovations et développer leurs 
relations commerciales. Sur le papier, cette for-
mule a tout pour être gagnante. Pourtant, après 
avoir subi une perte de 25 % de ses visiteurs entre 
2024 et 2025, les organisateurs ont peiné à ras-
sembler les exposants pour l’édition 2026 (40 

inscrits, contre 73 l’année précédente). Il a donc 
été décidé de « reporter » ce rendez-vous d’une 
année pour permettre de faire évoluer le posi-
tionnement de l’événement qui devrait désormais 
se dérouler tous les 2 ans. 

Il devrait donc logiquement revenir les 15 et 
16 septembre 2027 avec des tarifs allégés pour les 
exposants, 2 jours au lieu de 4 et une structure 
de stands plus légère, permettant aux partici-
pants d’en prendre plus facilement et rapidement 

possession. Si on parle au conditionnel, c’est 
que le salon TWS est en danger et qu’il entend 
encore sonder l’intérêt des acteurs industriels 
pour cette nouvelle formule avant de parler au 
futur. Les inscriptions pour la prochaine édition 
sont ouvertes jusqu’au 13 novembre et peuvent 
se faire via communication@tws-swiss.com À 
noter que les Anciens Abattoirs restent l’écrin 
privilégié par TWS pour 2027 bien que lcdf27 
occupera une partie des lieux. rpf – kva

Le salon TWS revoit sa formule et appelle 
les exposants à se manifester
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Chaque année en Suisse, le Secours 
d’hiver vient en aide à environ 
50 000 personnes vivant au seuil de 
pauvreté. Cette organisation cari-
tative prend en charge les primes 
d’assurance maladie impayées ou 
les frais de soins médicaux que les 
béné�ciaires ne peuvent pas assu-
mer eux-mêmes et qui ne sont cou-
verts par aucune assurance. Sur les 
6,4 millions de francs déployés au 
total par le Secours d’hiver (exer-
cice 2025 / 2026), près de 1,3 mil-
lion, soit 20 %, est consacré aux 
frais de santé. 

Des personnes renoncent 
aux soins dentaires, même 
urgents 
En traitant les demandes des béné-
�ciaires, le Secours d’hiver constate 
que la pauvreté a des implications 
sur la prévention de la santé, car 
les personnes touchées renoncent 
souvent à des soins dentaires, même 
urgents. Les prestations liées aux 
frais de santé sont les aides les plus 
sollicitées dans tout le pays. Grâce à 

ce soutien, les personnes au budget 
serré peuvent béné�cier des soins 
médicaux nécessaires et régler les 
arriérés de leur caisse d’assurance 
maladie. Cela permet, par exemple, 
d’honorer des rendez-vous chez le 
dentiste absolument indispensables 
et d’éviter d’éventuelles séquelles à 
long terme sur la santé. Le Secours 

d’hiver contribue ainsi à protéger 
la santé des personnes en situation 
de précarité qui peuvent béné�cier 
d’un répit �nancier. 

Principalement des 
travailleurs pauvres
Le Secours d’hiver est une asso-
ciation caritative nationale active 

toute l’année et financée par des 
dons. Les personnes qu’elle aide 
sont principalement des « travail-
leurs pauvres ». Les actions du 
Secours d’hiver comprennent un 
programme de soutien permettant 
aux enfants concernés de rester 
intégrés socialement et d’être sou-
tenus spécifiquement. En 2027, 
l’augmentation moyenne de 5 % 
des primes maladies constituera 
une charge �nancière particuliè-
rement pénible à encaisser pour 
les ménages à faibles revenus et 
aura assurément des conséquences 
sociales désastreuses. Pour réduire 
leurs dépenses, de nombreuses per-
sonnes optent pour une franchise 
élevée. Mais en cas de maladie, elles 
ont souvent du mal à assumer les 
frais de traitement. Par crainte de 
factures élevées, elles repoussent 
donc leurs consultations médicales, 
voire y renoncent complètement. 
Cette situation est particulière-
ment préoccupante selon le Secours 
d’hiver. Comm – kva

© Secours d’hiver

© Willy Revel – AVIVO NE
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La section neuchâteloise de 
l’AVIVO Suisse a participé acti-
vement au mouvement de protes-
tation contre l’augmentation des 
primes d’assurance-maladie en 
manifestant devant le Palais fédéral 
le 30 octobre dernier. Emmenée par 
son président Claude-Alain Kleiner, 
la délégation neuchâteloise a relayé 
le message des 2 coprésidentes de 
l’AVIVO Suisse, Mesdames Béatrice 
Mettraux et Anne-Catherine Lyon, 
en réclamant un moratoire de 2 ans 

et en invitant politiciens, parlemen-
taires et le Conseil fédéral à se saisir 
du dossier en se mettant autour de 
la même table de discussion.

Comment changer les 
choses�?
« On assiste à une augmentation 
depuis 20 ans de presque 140% 
des primes. C’est énorme et on en a 
marre », a déclaré Béatrice Métraux 
à la presse présente à Berne. Et 
d’ajouter : « La population doit 

se mobiliser. Nous allons inciter 
nos propres membres à déposer 
des interventions parlementaires 
a�n de contraindre nos autorités 
à réagir en�n. » Tant que les lob-
bies tiennent certains politiciens 
et certaines politiciennes par la 
poche, cela peut-il vraiment chan-
ger quelque chose ?

Dans une précédente déclara-
tion à la presse, le président de 
l’AVIVO neuchâteloise relevait 
« …que le monde politique nous 

promet, depuis plus de 25 ans, 
vouloir réunir les acteurs concer-
nés autour d’une grande table. Du 
côté des assurés, on n’a rien vu ou du 
moins n’avons-nous pas été invités ! 
Et on le sait, lorsque l’on n’est pas 
autour de la table, c’est que l’on est 
au menu ! » Et de conclure que les 
2000 membres de sa section veil-
leront tout particulièrement à ce 
que cette démonstration soit suivie 
d’e±ets concrets. Comm – kva

 Quid de votre pouvoir d’achat ? 

L’aide du Secours d’hiver très sollicitée

L’AVIVO contre les primes d’assurance-maladie : 
« + 140 % en 20 ans, on en a marre ! »
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La biennale attire 5000 personnes 
dans les Montagnes 

Par Cédric Dupraz 

« Il faut faire vivre cette musique et 
assurer la transmission entre géné-
rations », rappelle Mario Notari, 
Loclois et fan de la première heure 
de Pink Floyd. « J’ai vécu mes 
premières expériences au son des 
mélodies techniques et planantes 
des "Flamants roses"… Et en plus, 
ce soir, on est à la maison ! » Son 
épouse, Catherine, et son amie Flo-
rence Pescante partageaient pleine-
ment son enthousiasme. 

«�L’acoustique de 
la salle est remarquable�!�»
Michael Gabriele, ancien Loclois 
désormais établi à Lausanne, 

enseignant et musicien, ainsi que 
son amie Kudimba Mbemba, dan-
seuse et BDiste, ne cachaient pas 
non plus leur plaisir : « L’acous-
tique de la salle est remar-
quable ! Le Locle recèle de trésors. 
Franchement, je conseille à tout 
le monde de faire le voyage… Par-
don le déplacement jusqu’ici. » 
Un appel soutenu par le batteur 
du groupe Boris Vonlanthen qui 
ne tarit pas d’éloges sur la Mère 
commune : « Nous allons revenir ! 
Les Loclois sont super sympas 
et hyper accessibles. » Une belle 
déclaration de la part d’une bande 
de copains, bien décidés à faire (re)
vivre ce pan incontournable de la 
musique mondiale. 

Écho au mouvement de 
contestation estudiantine
Reste à savoir si le mouvement de 
contestation estudiantine débou-
chera sur une transformation de 
la société comme en 1848, 1918 ou 
1968. Peut-être en 2028 ? En tout 
cas, les générations, jeunes et moins 
jeunes, ont repris en chœur les titres 
de Gilmour et ses complices : Wish 
you where here ( j’aurais aimé que tu 

sois là)… Le public et les fans, eux, 
étaient bien là ! Hush now baby, 
don’t cry (Chut, mon bébé, ne pleure 
pas)… Le groupe Feel Floyd revien-
dra et nous, on sera là. Et ça se passe 
où ? « Au Locle, bien entendu ! » 
Après un tel spectacle, il faut 
« redescendre » et reprendre cal-
mement le « feel » de nos vies. Mais 
ça prend un moment. Au moins le 
temps d’écrire ces quelques lignes…

Par Cédric Dupraz 

Après une soirée d’ouverture à 
l’Heure bleue qui a réuni plus de 
250 personnes, l’horlogerie a été à la 
fête durant tout le week-end. « Les 
retours sont particulièrement posi-
tifs », s’enthousiasme Julie Mon-
tandon, chargée de projet à la fon-
dation de l’Urbanisme horloger et 
organisatrice de ces manifestations. 

« Les visites des manufactures ont 
rapidement a°ché complet ! »

Présence de spécialistes et 
d’influenceurs
Pour la Mère commune, les socié-
tés horlogères Tissot (voir notre 
article dédié en page 8), Tudor, 
Audemars Piguet ont ouvert leurs 
portes tout comme Metalem, les 
ateliers de joaillerie Quadroni ou 

Les Apprentis du temps. « Nous 
avons même été surpris de constater 
la présence de spécialistes interna-
tionaux de l’horlogerie, mais aussi 
d’ "in�uenceurs", notamment bré-
siliens. L’accueil a été incroyable ! 
Les employés de ces enseignes 
avaient à cœur de partager leur 
savoir-faire », relève Julie. « Cer-
taines entreprises ont proposé des 
activités pratiques, permettant aux 

visiteurs de s’essayer au sertissage 
ou à l’emboîtage. »

La biennale a fait tourner les 
aiguilles… et les têtes
Sous un soleil radieux… et une 
pointe de fraîcheur, les visites en 
extérieur ont aussi rencontré leurs 
adeptes. L’exomusée avait concocté 
un parcours millimétré autour de 
ses célèbres fresques monumen-
tales. De son côté, le parcours hor-
loger du centre-ville a fait la part 
belle, entre autres, à la maison 
Dubois, à l’historique maison Tis-
sot, aux montres marines – mais 
aussi érotiques – d’Ulysse Nardin 
ainsi qu’aux FAR. Sans oublier les 
centres de formation de l’hôtel des 
Postes, de Daniel-Jeanrichard ou du 
Technicum. Le CPNE avait égale-
ment ouvert ses portes, rappelant 
combien la transmission des savoir-
faire demeure une condition essen-
tielle à la pérennité de l’horlogerie. 
Ajoutons-y encore les musées et on 
peut dire que la biennale a fait tour-
ner beaucoup d’aiguilles mais aussi 
bien des têtes…
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duAlors que l’Europe connaît un nouveau mouvement 
de contestation des étudiants, les Feel Floyd et leurs reprises 

de Pink Floyd résonnent comme une étonnante actualité. 
Une chose est sûre : au Locle, le groupe lausannois a fait 

vibrer la salle de La Grange Deluxe ! Daddy... Just another 
brick in the wall !

La 12e biennale horlogère a rassemblée près de 5000 personnes. 
Visite et immersion au cœur du monde horloger et de son histoire.

Avec Feel Floyd dans le Haut, 
la folie met du temps à « redescendre »

Exomusée © Brigitte RamseierQuand notre rédacteur Cédric Dupraz endosse son costume 
de guide à la maison Dubois (© dr)

Mario et Catherine Notari, le batteur 
Boris Vonlanthen et Florence Pescante.



Le o | Vendredi 6 novembre 20268 LE GRAND FORMAT

Par Anthony Picard 

La manifestation est devenue un 
pilier incontournable du secteur 
horloger. La billetterie a d’ailleurs 
été prise d’assaut dès son ouverture 
et de très nombreuses visites ont 
rapidement été complètes, comme 
celles d’Audemars Piguet, Patek 
Philippe, Cartier, la manufacture 
La Joux-Perret, l’atelier Quadroni 
ou encore Tudor/Kenissi. Pas éton-
nant puisque ces 3 jours o± rent la 
possibilité quasi unique de pousser 
la porte de fabriques horlogères de 
renom et de lieux intimistes voire 
secrets du secteur. 

Payante pour la première fois
Si la fondation urbanisme horloger 
ne poursuit pas de but lucratif, elle 
doit veiller à boucler ses budgets 
par différentes ressources. Cette 
année, et pour la première fois, le 
Pass Biennale à 10 francs ou l’en-
trée aux visites facturée 8 francs 
ont généré des produits représen-
tant environ 10 % du budget de la 

manifestation. Une initiative sym-
bolique qui semble avoir été bien 
accueillie par un public conscient 
des importants coûts d’organisa-
tion. Pour compléter la découverte 
des entreprises horlogères, tout un 
éventail d’activités culturelles était 
proposé autour du thème de l’hor-
logerie dans les musées ou dans les 
institutions culturelles régionales.

Le merveilleux monde de 
l’horlogerie 
Parmi les événements à succès, les 
démonstrations des horlogers de 
Bonniksen et Sekiguchi sur l’établi 
historique du musée paysan de La 
Chaux-de-Fonds. Pour des ques-
tions de qualité et de sécurité, le 
nombre de places est parfois limité. 
Le week-end dernier, au moment 
de la clôture des réservations, 1740 
places sur 1840 disponibles étaient 
réservées, laissant peu de marge 
aux visiteurs de dernière minute. 
Ils peuvent néanmoins pro� ter des 
portes ouvertes sans réservation de 
certaines autres entreprises.

Événement-phare de l’horlogerie, la 
manifestation se tient chaque 2 ans 

à La Chaux-de-Fonds, au Locle et à St-Imier 
depuis 2007. Bien ancrée dans la région, 

cette 12e édition s’est terminée sur un très 
joli bilan. Durant 3 jours, un public 

varié a pu pro� ter de découvrir des endroits 
le plus souvent inaccessibles.

 12  édition de la biennale du patrimoine horloger 

Même payante, la biennale nous est chère !

Annonce

Le monde d’aujourd’hui avec des collections mécaniques, automatiques, à quartz, 
solaires et connectées. Visite de l’entreprise Tissot. 

En haut : Parmi les pièces exposées au MIH, des cadrans émaillés de toute beauté.
Ci-dessus : Établi d’époque avec son célèbre quinquet.
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Découvrez les détails sur www.hertzeisen.com
Incription(s) :Incription(s) :  
Autocars Hertzeisen-Giger SA                  Tél. : 032 913 75 24
Rue du Collège 29a                            2300 La Chaux-de-Fonds

NOS MARCHÉS DE NOËL          Prix adulte
STRASBOURG : samedi 28 novembre, samedi 5, jeudi 10, samedi 12,
mercredi 16 ou samedi 19 décembre           Fr. 49.–
FRIBOURG-EN-BRISGAU : mercredi 25 novembre, vendredi 4
ou samedi 19 décembre                          Fr. 43.–
COLMAR : vendredi 27 novembre, mercredi 9 ou samedi 12 décembre          Fr. 45.–
COLMAR ET RIBEAUVILLÉ : dimanche 6 décembre          Fr. 45.–
COLMAR ET RIQUEWIHR : samedi 28 novembre           Fr. 45.–
MONTREUX : mercredi 2 ou samedi 12 décembre           Fr. 40.–
COLMAR ET EGUISHEIM : dimanche 20 décembre          Fr. 45.–
COLMAR ET KAYSERSBERG : dimanche 13 décembre          Fr. 45.– 
FÊTE DES LUMIÈRES À LYON : samedi 5 décembre          Fr. 55.–
ANNECY - Spécial illuminations : samedi 26 décembre          Fr. 59.–
LUGANO : dimanche 13 décembre            Fr. 59.--
MONTBÉLIARD : samedi 28 novembre et vendredi 11 décembre          Fr. 29.--
ZÜRICH : mardi 8, mercredi 9 et jeudi 10 décembre            Fr. 39.--

NOS RÉVEILLONS                
CROISIÈRE RÉVEILLON PROVENÇAL DANS LA VALLÉE DU RHÔNE
Du 27 décembre 2026 au 1er janvier 2027 / 6 jours                 dès Fr. 1’898.–
RÉVEILLON À LUGANO
Du 30 décembre 2026 au 2 janvier 2027 / 4 jours                    dès Fr. 739.–
RÉVEILLON DE FIN D’ANNÉE À APPENZELL
Du 31 décembre 2026 au 1er janvier 2027 / 2 jours                    dès Fr. 449.–

EUROPA PARK                
HALLOWINTER : Samedis 14 et 21 novembre                      
WINTER : Samedis 12 et 26 décembre 2026
et samedi 2 janvier 2027      dès Fr. 85.–

                          

          
                     

  dès Fr. 85.–

COUPE SPENGLER
Samedi 26, dimanche 27, lundi 28, mardi 29 et mercredi 30 décembre 2026
Davos, 2 matchs. 15h10, 1er match et 20h15, 2e match.
Dernières places assises ou debout !
Détails et inscriptions sur www.hertzeisen.com
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Par Anthony Picard 

2026 con� rme que les merveilles 
et trésors, dont le secteur regorge, 
attirent les convoitises. Ce type de 
manifestation nous le rappelle tout 
comme – plus négativement – les 
casses spectaculaires commis au 
château des Monts et dans la manu-
facture Ulysse Nardin. En un demi-
siècle, la bourse du MIH est deve-
nue le rendez-vous incontournable 
des amateurs d’horlogerie. Cette 
année, la manifestation coïncidait 
avec le dernier jour des animations 
organisées autour du patrimoine 
horloger et de sa biennale autom-
nale. De quoi faire coup double !

Chronométrophilia et sa riche 
palette d’actions
Cinquante marchands pour la 
50e édition d’un événement culte, 
le compte est bon ! Cette bourse a 
été organisée pour la première fois 
en 1976 sous l’impulsion d’André 
Curtit (conservateur au MIH de 
1974 à 1987) et du grand collection-
neur zurichois Théodore Beyer, un 
� gure de proue de Chronométro-
philia (une association d’amoureux 
de l’horlogerie regroupant environ 
400 membres). Co-organisatrice de 
la bourse horlogère, Chronométro-
philia est connue des spécialistes 
pour sa revue semestrielle riche-
ment illustrée, l’organisation de 

visites de musées, ses journées de 
découverte de collections horlo-
gères ainsi que pour ses voyages et 
ses conférences à thèmes. 

�Julien Vallon et ses «�bonnes 
aff aires�»
Propriétaire de Juval Horlogerie, 
une échoppe qui propose des garde-
temps de seconde main à 2 pas du 
MIH, Julien Vallon livre un constat 
positif de cette 50e édition. Venu 
avec des pièces dont la valeur s’éche-
lonnait entre 100 francs et 10 000 
francs, le spécialiste a fait de bonnes 
a± aires. Ce succès n’est semble-t-il 
pas étranger à la présence de forces 
de police en uniforme et en civil, 
venues pour réguler le flux des 
visiteurs et assurer la sécurité des 
pièces exposées : « Contrairement 
à d’autres éditions, je ne déplore 
aucun vol », se réjouit le marchand. 
Interrogé sur la tendance, le spé-
cialiste confirme un retour aux 
montres de plus petits diamètres : 
« J’ai vendu plusieurs modèles ico-
niques Ebel et une Piaget Œil de 
Tigre de petits diamètres. » 

Autre tendance, celle de l’in-
térêt toujours maqué du public 
pour les articles dérivés tels que 
les enseignes, les affiches ou les 
articles publicitaires, à l’inverse 
des pendules et pendulettes, 
nettement moins convoitées, 
selon Julien Vallon.

Dimanche dernier, la bourse suisse de l’horlogerie a connu 
un vif succès au MIH. Collectionneurs et curieux se sont pres-

sés pour dénicher quelques pépites lors de cette 50e édition. 
Le succès du rendez-vous a été tel que la patience était 

de mise avant de pouvoir scruter les étals de 50 marchands 
proposant des montres de seconde main, des livres, 

des horloges, des objets et autres fournitures horlogères. 

Cinquantième bourse horlogère du MIH : 
entre patience et bonnes aff aires

Annonce
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Chaque vin, un trésor 
dans son écrin

WPgbi 5273
Vinidor Selection
Cave à vin multi-température
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Annonce 

Par Kevin Vaucher 

Le boucher Claude-Alain Christen 
est une � gure locale bien connue. Le 
futur soixantenaire a passé plus de la 
moitié de sa vie à régaler la région de 
ses préparations. Ce � ls d’agriculteur 
a tout créé de ses mains, de sa pre-
mière boucherie au Locle jusqu’aux 
4 commerces qu’il détient aujourd’hui 
(2 boucheries, 1 shop et 1 boulange-
rie / tea-room). « Mais on ne va pas 
refaire l’histoire, il faut plutôt regar-
der l’avenir », lâche-t-il dans le style 
direct qu’on lui connaît. 

Le 24 octobre dernier, le boucher chaux-de-fonnier Claude-Alain Christen (59 ans) 
était couronné par Neuchâtel Vin et Terroir et les autorités cantonales pour son saucisson IGP, 

élu meilleur du canton. « N’oubliez pas de bien préciser IGP », déclarait le champion du saucisson 
un brin taquin de temps en temps. Pour rappel, il a été condamné à une amende l’an dernier après 
avoir commercialisé un saucisson « Neuch à toi », jugé phonétiquement trop proche du « saucisson 

neuchâtelois » dont l’appellation est protégée par une IGP. De « condamné » à « consacré » : 
trajectoire d’un homme dont l’authenticité n’est pas qu’une étiquette.

Claude-Alain Christen, 
portrait d’un homme certifi é IGP : 

intègre, généreux, passionné !

Claude-Alain Christen en action aux côtés de ses employés Kevin et Laurence. 
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Sa fille s’investit dans le 
commerce
Contrairement à ce qu’on pourrait 
croire, ce style n’a rien de « bourru » 
mais re�ète plutôt la perpétuelle envie 
d’aller de l’avant et le besoin de créer 
du bonhomme. D’ailleurs, le Chaux-
de-Fonnier arbore un grand sourire 
lorsqu’on évoque sa �lle Jena (21 ans) 
qui a commencé à s’investir dans l’en-
treprise. « Elle a d’autres capacités que 
les miennes et une vision moderne des 
choses. J’aime bien ! Et moi, j’essaie de 
lui transmettre mon savoir-faire et ma 
passion du goût », ajoute celui qui se 
verrait bien « mourir sur scène », tout 
en reculant un peu en coulisses dans 
les prochaines années. Son �ls Kimi 
œuvre aussi de temps en temps pour 
la boucherie familiale du côté du ser-
vice traiteur. En parlant de coulisses, 
celles de son commerce en disent 
long sur sa volonté in�exible de bien 
faire les choses…

Transformation de la viande 
de A à Z
« On investit tous les jours pour main-
tenir et développer notre infrastruc-
ture de production (ndlr : qui se trouve 

au sous-sol de sa boucherie de la place 
du Marché, à La Chaux-de-Fonds). À 
l’époque, l’un de mes profs me disait 
toujours qu’il faut l’équivalent d’un 
million de francs en équipement 
pour faire un cervelas. Il n’avait pas 
tort… » C’est ce qui pousse une partie 
des boucheries à uniquement acheter 
de la viande pour la revendre. Mais 
pas de ça chez Christen Delicatessen ! 
« Chez nous, on a toutes les machines 
qu’il faut pour la préparer et la trans-
former par nous-mêmes. On travaille 
des bêtes entières et notre assortiment 
suit le cours des saisons. »

«�Pas là pour piquer le pognon 
des gens.�»
Dans une société toujours plus sou-
cieuse du « fait maison » et du régio-
nal, cette carte maîtresse semble 
taillée sur mesure pour empocher la 
mise. « Je suis arrivé à un âge où j’ai 
accumulé plusieurs atouts dans mon 
jeu et je veux en faire une seule chose : 
régaler ma clientèle ! Bien sûr, je fais 
du commerce mais je ne suis pas là 
pour piquer le pognon des gens. Ce 
que j’aime avant tout, c’est faire plai-
sir et donner le sourire aux gens », 
dit celui qui s’investit dans diffé-
rents événement dans le Haut, tels les 
Jeudredis Bleus.

Le «�champion du monde�» du 
saucisson neuchâtelois
Et à la �n, il n’y a pas de miracle : le 
goût des choses bien faites est souvent 
synonyme de saveur appréciée par les 
clientes et les clients. C’est d’ailleurs 
un jury issu de la vie civile qui a dési-
gné le saucisson neuchâtelois IGP 
(indication géographique protégé) 
de Claude-Alain Christen comme 
le meilleur de l’année. « Le verdict 
du public est primordial. J’accorde 
donc forcément de l’importance à 
ce concours organisé par Neuchâtel 
Vin et Terroir. Cela récompense aussi 
l’engagement d’une vingtaine d’em-
ployés. » Et comme l’homme aime 
toujours bien faire les choses un peu 
autrement que les autres, vous retrou-
verez aussi « chez lui » des saucissons 
aux aiguilles de sapin, parfumés à l’ab-
sinthe, au cumin ou encore pur bœuf. 

Au �nal, Claude-Alain ressemble à ses 
produits : son caractère se révèle par 
le mélange de di±érentes « saveurs » 
et il est impossible à résumer en 
une seule recette…
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José, le charcutier, en pleine préparation. 

Au service d’un jeune talent du karting

Claude-Alain Christen nous l’a dit : il aime régaler ! Cela passe par l’as-
siette mais aussi par des événements plus concrets comme le repas 
de soutien du jeune Enzo Jossi. Ce Loclois de 8 ans est un grand espoir 
du karting  qui progresse vite et qui a l’ambition de se confronter pro-
gressivement aux meilleurs pilotes européens. Cette soirée aura lieu le 
14 novembre à la salle polyvalente du Locle, dès 18h. Les inscriptions 
peuvent se faire à la boucherie Christen ou sur le site enzojossi.ch. Au 
menu, la fondue du Meuqueux avec de la viande régionale dont du sau-
cisson plongé dans un bouillon aux aiguilles de sapin.

«À l’époque, l’un de mes profs 
me disait toujours qu’il faut 
l’équivalent d’un million de 
francs en équipement pour faire 
un cervelas. Il n’avait pas tort…»
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CALENDRIER

NOVEMBRE

DOMICILE EXTÉRIEUR

LA CHAUX-DE-FONDS 
19:00

LA CHAUX-DE-FONDS 
19:45

LA CHAUX-DE-FONDS 
19:45

LA CHAUX-DE-FONDS 
19:45

LA CHAUX-DE-FONDS 
17:00

LA CHAUX-DE-FONDS 
19:45

THURGOVIE
19:45

COIRE
16:30

VIÈGE
19:30

SIERRE
16:00

BÂLE
19:45

ZURICH
20:00

OLTEN
17:30
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Par Kevin Vaucher 

Vous voulez du concret ? En voilà : 
le tunnel de la Vue-des-Alpes voit 
défiler plus de 25 000 véhicules 
chaque jour de la semaine. C’est 
davantage que celui du Gothard. La 
charge du tra�c se fait aussi ressen-
tir au Locle, et plus spécialement au 
Crêt-du-Locle, où 23 000 passages 
sont recensés au quotidien. Ça fait 
beaucoup et ça pèse sur l’attracti-
vité des villes des Montagnes. Alors 
que faire pour guérir ces maux ? Le 
Conseil d’État a sa petite idée qui 
tient en plusieurs voies d’action : 
sécuriser les routes, développer les 
infrastructures et o±rir des alterna-
tives crédibles à la voiture. 

Contournement du Locle�: 2 
ans de retard mais ça avance 
« Pour y arriver, le Conseil d’État et 
l’o°ce fédéral des routes (OFROU) 
misent notamment sur 5 chantiers 
fédéraux et cantonaux majeurs, en 
parallèle du projet de ligne directe 
CFF entre La Chaux-de-Fonds et 
Neuchâtel », pose Laurent Favre, en 
charge du développement territorial 

et de l’environnement. Le premier 
d’entre eux est le contournement 
du Locle via la route nationale A20. 
« Plus de 100 millions de francs ont 
déjà été investis dans les travaux 
préparatoires, mais du retard a été 
pris en raison de la stabilisation 
plus complexe que prévu de la car-
rière des Granges (Col-des-Roches). 
Par ailleurs, 2 recours – gagnés en 
première instance – ont aussi ralenti 
le rythme », détaille Valentina Kum-
pusch de l’OFROU. Un recours est 
actuellement pendant devant le Tri-
bunal fédéral mais il n’a pas d’e±et 
suspensif. Les travaux principaux 
pourront donc débuter au prin-
temps avec environ 2 ans de retard 
sur le planning. La �n du chantier 
devrait donc attendre 2034.

Le tunnel de la Vue-des-Alpes 
va se doter d’une galerie de 
sécurité 

Toujours pour le contournement 
du Locle, l’équivalent de 45 mil-
lions de francs d’investissement 
a également été réalisé à l’est, en 
direction du Crêt-du-Locle. Le 
deuxième gros projet est l’assainis-
sement de plusieurs tronçons de 
route entre La Chaux-de-Fonds et 
Neuchâtel ainsi que la réalisation 
d’une galerie de sécurité pour le 
tunnel de la Vue-des-Alpes. L’as-
sainissement a déjà débuté mais 
la majorité des interventions aura 
lieu entre 2029 et 2034. « Cela 
engendrera quelques fermetures 
du tunnel, essentiellement de nuit 
ou durant les vacances scolaires. » 
Pour la galerie de sécurité, il faudra 
attendre 2032 pour voir débarquer 
les machines de chantier, pour un 
coût de plus de 450 millions pour 
les 2 objets concernés.

Du giratoire du Reymond à 
l’autoroute des Éplatures 
d’une traite
La Chaux-de-Fonds va aussi voir 
sa mobilité grandement évoluer 
avec son contournement sud et 
son contournement est. Au sud, 
le contournement prendra forme 
entre la sortie du tunnel de la Vue-
des-Alpes jusqu’à l’entrée sur l’au-
toroute des Éplatures. Il débutera 
dès que celui du Locle sera terminé. 
À l’est, le giratoire du Bas-du Rey-
mond est le point névralgique de la 
nouvelle « toile de tra�c » qui doit 
désengorger le centre-ville. Le gira-
toire devra être totalement repensé 
– à l’horizon 2029 – pour rediriger 
une partie du tra�c vers le Locle 
et une autre en direction du Jura 
via le futur tunnel des Arêtes. Pour 
arriver à développer ses projets 
routiers et ferroviaires, le canton a 
acheté 8,5 hectares de terrain à cet 
endroit stratégique. C’est aussi dans 
cette zone que le nouveau centre 
d’entretien routier des Montagnes 
va être construit pour 56 millions 
de francs. Les premiers coups de 
pioche ont été donnés le 13 octobre. 

Mobilité : 2,5 milliards pour métamorphoser 
la vie dans les Montagnes

La stratégie Mobilité 2030, ça vous dit quelque chose ? La population neuchâteloise l’a validée 
à plus de 84 % en février 2016. Elle vise des investissements importants dans les infrastructures 

des Montagnes à hauteur de 2,5 milliards de francs (90 % à charge de la Confédération) 
et doit permettre une mobilité plus durable, son basculement plus important vers les transports 

publics, un soulagement des villes du tra�c de transit et, in �ne, un gain d’attractivité économique 
et résidentielle. Et ça se concrétise comment sur le terrain ?

Ph
ot

os
: k

va

(…) le tunnel de la Vue-des-Alpes voit 
défiler plus de 25000 véhicules chaque 
jour de la semaine. C’est davantage 
que celui du Gothard.
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N O U V E A U  M É D E C I N

Médecine générale

Dès le 1er novembre · nouveaux patients acceptés

Le Docteur Ramez Hamzeh rejoint le Centre médical de La Chaux-de-
Fonds, reprend la patientèle du Docteur Nicolas Bu et accueille de 
nouveaux patients.

Rendez-vous : 032 556 20 00 · cdf@reso-ne.ch

réso.ne — Centre médical de La Chaux-de-Fonds
Rue Numa-Droz 187, 2300 La Chaux-de-Fonds

reso-ne.ch

Achat or, bijoux de marque,
horlogerie et antiquités

RUE NEUVE 10

032 968 06 95

PATENTE FÉDÉRALE
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Annonces

Trois anciens lycéens de Blaise-Cendrars 
s’entourent d’une « dream team » d’experts 

pour accompagner la croissance des PME
Un ancien dirigeant de Nestlé, HP ou encore Carlsberg. Un ancien cadre d’UBS et de Crédit Suisse, un ex-manager de KPMG, 

un directeur de PME et une experte diplômée de chez Rai± eisen : voilà à quoi ressemble l’équipe d’experts qui encadre 
3 lycéens fraîchement sortis du nid et bien décidé à faire un carton auprès des PME de la région et au-delà. Réunis sous le nom 

de Black Sterling, ils travaillent sur mandat avec quelques entreprises dans le but d’en devenir un véritable opérateur
 de croissance. Ils poussent parfois leur engagement jusqu’à entrer dans le capital-actions de leurs clients.
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Par Kevin Vaucher 

Neil Belometti a 21 ans. C’est un 
Chaux-de-Fonnier pur jus. Il a 
fréquenté un autre « gars d’ici » – 
Antonin Lalive d’Épinay – au lycée 
Blaise-Cendrars. Le duo du Haut 
s’est entouré d’un autre camarade 
de classe – le Jurassien Alex Souser 
– pour former un trio de choc. Leur 
idée est aussi simple qu’ingénieuse : 
o± rir leurs services dans le déve-
loppement digital et la création de 
contenus à des PME régionales en 

recherche de croissance. Pour y 
arriver, ils ont fusionné les forces 
de 2 entités existantes : « C’est la 
rencontre des geeks d’un côté et de 
la génération tra� c (sur Internet) de 
l’autre », rigole le directeur de Black 
Sterling Neil Belometti. 

Le festival «�Summit�» le place 
sur orbite
Son nom ne vous est peut-être pas 
étranger. C’est normal ! Le jeune 
homme a débuté très tôt dans l’évé-
nementiel et la mise sur pieds de 

soirées d’étudiants en boîte de nuit. 
« J’avais 16 ans et cela m’a surtout 
permis de déboucher sur la création 
du Summit Festival. » La première 
édition de ce festival de rap « bien 
sous toutes les coutures » s’est tenue 
en 2023 du côté des Anciens Abat-
toirs. La seconde a eu lieu deux 
ans plus tard. L’aventure a été un 
tel succès que le jeune Neil Belo-
metti a rapidement été sollicité par 
des partis politiques et des entre-
prises, soucieuses de soigner leur 
image auprès du public grâce à ses 
talents en marketing. 

«�Les uns cherchaient 
des votes et les autres des 
ventes.�»
« Les uns cherchaient des votes et les 
autres des ventes. Mais dans le fond, 
ils cherchaient tous la même chose : 
la croissance ! » C’est de là qu’est née 
la maison créative Black Flower, 
active dans la communication 
numérique. Elle-même a été prise 
au piège de la croissance puisqu’elle 
a fusionné avec Nexaia, spécialisée 
dans le développement de logiciels 
et solutions digitales, pour donner 
vie à Black Sterling en août 2026. 
« Ce rapprochement nous permet 

d’o± rir un service ultra complet en 
nous focalisant sur quelques entre-
prises seulement. Au � l de l’accom-
pagnement de nos clients, il arrive 
qu’on entre dans le capital de leur 
entreprise de temps en temps. C’est 
une solution gagnant-gagnant qui 
leur permet de limiter leur investis-
sement � nancier en argent sonnant 
et trébuchant. » 

Les parents�? «�Ils sont 
inquiets, ce n’est pas leur 
monde…�»
Cette stratégie permet aussi aux 
3 fondateurs de vivre pleinement 
de leurs activités. Mais malgré la 
présence de 5 experts très expéri-
mentés pour encadrer les 3 anciens 
lycéens, cela ne rassure pas pour 
autant leurs parents : « Ce n’est pas 
leur monde à eux ! Ils sont � ers de 
nous voir faire quelque chose pour 
les entreprises de la région mais 
ils restent très inquiets car on sort 
du cadre traditionnel de l’entrée 
en emploi. » Là où le plus grand 
nombre se contente de frapper aux 
portes, le trio entre directement 
dans les entreprises en débarquant 
eux-mêmes avec le trousseau de 
clefs permettant de les ouvrir.

Neil Belometti devant les Anciens Abattoirs où il a commencé à se faire un nom.
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Le soleil au service de 
son patrimoine

Produire sa propre énergie, maîtriser ses dépenses et valoriser son patrimoine : 
le solaire séduit.

Transformer son toit en source 
d’énergie 
Sur les maisons individuelles 
comme sur les immeubles, les toi-
tures o± rent un potentiel intéres-
sant pour produire localement de 
l’électricité. Une installation pho-
tovoltaïque permet de couvrir une 
partie des besoins du bâtiment et 
d’augmenter, selon les usages, la 
part d’électricité consommée direc-
tement sur place.

La combinaison avec d’autres 
équipements, comme une pompe à 
chaleur, une borne de recharge ou 
une batterie de stockage, permet de 
mieux valoriser cette production. 
Depuis mars 2026, le canton de 
Neuchâtel soutient � nancièrement 
l’installation de batteries associées 
à des panneaux photovoltaïque, a� n 
de favoriser l’autoconsommation.

Avant de se lancer, plusieurs 
éléments doivent être évalués : 

orientation et surface du toit, 
ombrage, consommation du bâti-
ment, besoins futurs, coût et aides 
disponibles. Le calculateur solaire 
sur myky.ch permet nomment 
d’estimer le potentiel d’un toit, la 
production envisageable et l’inves-
tissement nécessaire.

Un investissement à planifi er
Le photovoltaïque peut s’intégrer 
dans un programme de rénovation 
énergétique du bâtiment. Isola-
tion, remplacement du chau± age, 
amélioration de l’e°  cacité énergé-
tique ou installation d’une borne 

Cédric Beaubiat, 
responsable Clientèle individuelle 
et sous-directeur à la BCN 

« Un projet solaire permet aux 
propriétaires de gagner en 
indépendance énergétique, 
de réduire leurs charges et de 
valoriser leur bien immobilier. »

de recharge peuvent être envisagés 
simultanément ou par étapes.
Cette approche permet de hiérar-
chiser les interventions, d’antici-
per les dépenses et de préserver 
l’attractivité du bien à long terme, 
alors que les enjeux énergétiques 
occupent une place croissante sur 
le marché immobilier.

Des aides pour alléger les 
coûts
Plusieurs dispositifs permettent 
de réduire l’investissement initial. 
Au niveau fédéral, Pronovo gère 
les programmes d’encouragement 
au photovoltaïque. Pour une petite 
installation, la demande de rétribu-
tion unique s’e± ectue après la réali-
sation des travaux.

La Banque Cantonale Neuchâ-
teloise souhaite soutenir les pro-
priétaires et faciliter l’installation 
de panneaux photovoltaïques. Elle 
propose à sa clientèle une subven-
tion correspondant à 5 % des frais 

liés à la pose de panneaux photo-
voltaïques, jusqu’à 2000 francs. 
Celle-ci concerne les biens � nan-
cés par la banque et peut également 
inclure une batterie ou une borne de 
recharge lorsqu’elles sont installées 
simultanément aux panneaux.

Penser solaire, mais surtout 
penser projet
Un projet photovoltaïque gagne à 
être envisagé dans une stratégie glo-
bale de gestion du patrimoine. Éva-
luer l’état du bâtiment, ses besoins 
énergétiques et les travaux à prévoir 
permet de dé� nir les priorités et de 
plani� er les dépenses.

Produire de l’énergie renouvelable, 
maîtriser une partie de ses coûts 
énergétiques et maintenir la qualité 
de son bien : autant d’objectifs qui 
peuvent se combiner. En intégrant 
dès le départ le � nancement et les 
aides disponibles, les propriétaires 
disposent de clés pour construire un 
projet cohérent avec leurs besoins et 
leur patrimoine.

©
 B
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« Investir dans le photovoltaïque, c’est 
aussi réfl échir à l’avenir de son bâtiment 
et à la préservation de son patrimoine. »

Installer des panneaux photovoltaïques permet de produire 
une partie de l’électricité consommée par son logement. Mais 
l’enjeu dépasse la production d’énergie renouvelable : valeur 
du bien, autonomie énergétique et anticipation des rénova-
tions sont autant de dimensions à considérer. Plusieurs aides 
� nancières peuvent contribuer à concrétiser le projet.

Transformer son toit en source d’énergie : un projet à planifi er 
pour optimiser son investissement. (© dr)
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Concert

Femme Fatale + LES 
UNS + Claro Que Si
Voilà 19 ans depuis la première 
venue de AKProd à Bikini Test, 
ils sont à présent de retour avec 
3 aspects du rap suisse : de la dou-
ceur de Claro Que Si, au boom bap 
de LES UNS, en fi nissant par l’éner-
gie de Femme Fatale. Tout ça pour 
faire patienter les adeptes du hip-
hop avant le FestiValdeRuz 2027 
qui souffle sa 10e bougie et les 
20 ans d’AKProd.

Ven. 6 nov. (20 h-02 h)
Bikini Test
Infos : www.bikinitest.ch 

Jeune public

Vent debout
Dans un monde alternatif, une jeune 
fi lle ne connaît que le silence. Sa vie 
bascule lorsqu’elle fait la décou-
verte d’un monde où les sons 
grouillent, elle cherche à com-
prendre ce qui la sépare de cet 
étrange pays peuplé de mots. Un 
spectacle visuel et sans paroles, 
inspiré des pays où l’on est réduit 
au silence par la censure.

Dim. 8 nov. (16 h)
Grange Delux
Infos : www.grange-casino.ch

Concert

L’après-midi 
d’un fœhn version 1
C’est quoi l’air ? Le spectacle 
emmène le jeune public à décou-
vrir cet élément, omniprésent mais 
impalpable, à travers une danse de 
marionnettes aériennes. Une scène 
circulaire, un vortex de ventilateurs 
et une fl opée de créatures colorées 
qui tournoient, dans une « chorégra-
phie pour sacs plastiques » de l’ar-
tiste Phia Ménard. 

Mer. 11 nov. (15 h 15 & 17 h 15)
TPR
Infos : www.tpr.ch

Jeune public

Vîrus + La Gale 
Deux fi gures de proue du rap fran-
cophone dont les trajectoires se 
croisent : Vîrus et La Gale par-
tagent ce rapport viscéral au texte, 
les critiques sociétales et le rap-
port à la réalité dense. Les 2 nous 
mettent face à un monde fracturé, 
gangrené d’inégalités et de rap-
ports de force… Le tout avec l’im-
pertinence que permet la poésie.

Mar. 17 nov. (19 h) 
Théâtre ABC
Infos : www.abc-culture.ch

Annonces

La Chaux-de-Fonds

23.10 au 14.11.26 La Perruche | Zap 

Théâtre | Infos : www.zaptheatre.ch

06.11.26 AKP – Femme Fatale (CH) + Les uns 

(CH) + Claro que si (CH) | Bikini Test | 20 h

06.11.26 Sacred concerts – Duke Ellington | 

Salle Farel | 20 h 30

07.11.26 Journée Spaghetti – Soroptimist 

club La Chaux-de-Fonds | Salle Notre-Dame 

de la Paix, Commerce 73 | 11 h à 15 h

07.11.26 Stage de clown | La Turlutaine | 

9 h 30

07.11.26 Animations « Il faut sauver le Joba 

Mena » | Muzoo | 10 h

07.11.26 La Veuve | Théâtre ABC | 18 h

07.11.26 One shot impro | Entourloop Bar | 

20 h 30

07.11.26 Le Karaoké du Vostok | Le Vostok | 

21 h 30
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Banque Raiff eisen

08.11.26 Concert Cœurs Vaillants | Salle de 

musique | 17 h

14.11.26 Promenade interreligieuse | 

Départ : Synagogue, rue du Parc 63 | 14 h 30

22.11.26 L’Odyssée de l’espace – Concert 

de la musique d’harmonie – Les Armes 

réunies | Aula des Forges | 17 h

Le Locle

06.11.26 Match au loto – Mission Catholique 

Italienne | Paroiscentre

07.11.26 3e grand tournoi populaire 

d’échecs | Le Cellier de Marianne | 13 h 30 à 

18 h 30

08.11.26 Vent debout – spectacle jeunesse | 

Grange Delux | 16 h

12.11.26 Méditation immersive aux Moulins | 

Moulins souterrains du Col-des-Roches | 

17 h 45

13.11.26 Match au loto – société de 

mycologie des Montagnes neuchâteloises | 

Paroiscentre | 20 h

Du 13 au 21 novembre | Entre les Lignes | 

Grange Deluxe

→ 22.11.26 Expo : le voyage de Pierre 

Jaquet-Droz en Espagne | Moulins souterrains

→ 03.01.27 Expo : La haute précision – Des 

étoiles aux atomes | Musée d’horlogerie du Locle

Les Brenets

06 au 07.11.2026 Une aff aire bien huilée | 

Salle de spectacle des Brenets | Ve 20 h, 

sa 18 h 30

07.11.26 18e Vide Grenier – Brocante | 

Salle de gym, Champ-Nauger 1 | 8 h à 17 h

13 & 15.11.26 Une aff aire bien huilée | Salle 

de spectacle des Brenets | Ve 20 h, di 17 h

20 au 22.11.26 Une aff aire bien huilée | Salle 

de spectacle des Brenets | Ve 20 h, sa 18 h 30, 

di 17 h

La Sagne

07-08 & 13-14.11.26 L’héritage presque 

parfait. Comédie d’Angélique Sutty | Salle des 

spectacles de La Sagne | Les 07.11, 13.11 et 

14.11 à 20 h, le 08.11 à 18 h

Cernier

06 au 08.11.26 5e festival photos Regards-

croisés | Mycorama | Ve 18 h, sa 10 h, di 10 h

Fontainemelon

21 & 22.11.26 Les féeries magiques 

neuchâteloises 2026 | Salle de spectacle | 

Sa 20 h, di 16 h
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Par Kevin Vaucher

La Croche-Chœur a perdu des 
plumes en termes d’e±ectif durant 
le Covid. Mais il compte encore une 
grosse quarantaine de membres. 
Ce qui satisfait pleinement le chef 
de chœur Quentin Gaillard. « Ce 
nombre est idéal parce qu’il nous 
permet de nous frotter à des œuvres 
d’une certaine dimension avec un 
orchestre. Surtout, l’état d’esprit du 
groupe est super bon. Je pense que 
le lien très fort qui unit toutes ces 
personnes a grandement participé 
au fait que la chorale ne disparaisse 
pas pendant la pandémie, comme 
tant d’autres. »

Faire avec l’héritage laissé par 
Nathalie Dubois
S’agréger au groupe n’était d’ail-
leurs pas un défi gagné d’avance 
pour lui : « Je suis arrivé derrière 
la cheffe Nathalie Dubois qui a 
fondé le chœur en 2001 et qui a été 
à sa tête jusqu’en 2022. Elle y avait 
forcément laissé son empreinte. 
Du coup, j’ai d’abord dû identi�er 
le fonctionnement collectif tout 
en apprenant à connaître chacun 
et chacune. Cela a été un travail 
important pour pouvoir, ensuite, 
"mettre ma patte" et créer les équi-
libres que je souhaitais avoir. » Au 

�nal, cela donne un chœur capable 
d’interpréter des œuvres exigeantes 
avec d’importantes parties assurées 
par 4 solistes. 

Douze mois de travail 
à découvrir les 14 et 15 
novembre
« Comme on travaille très long-
temps sur chaque pièce – environ 
11 à 12 mois entre chaque concert 
annuel –, on arrive avec une pres-
tation pensée et aboutie à chaque 
fois », assure Quentin Gaillard. 
Cette année, les 2 représentations 
de leur concert auront lieu les 14 
novembre (19 h) et 15 novembre 
(17 h), au temple Farel. Si le chef 
de chœur a porté son choix sur 
une valeur sûre (Mozart), il s’est 
lancé le challenge d’explorer dif-
férentes facettes du compositeur. 
« Durant sa carrière, ses œuvres 
musicales ont naturellement évo-
lué et elles se sont a°rmées au �l 
du temps. Au début, il était forcé-
ment très in�uencé par le travail 
de ses maîtres en composition et il 
est amusant d’essayer d’en trouver 
des traces dans ses créations. On 
va par exemple débuter le concert 
avec une pièce qu’il a créée quand 
il avait 12 ans. »
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Avec son chœur, ce gaillard-là a tout 
pour vous accrocher !

France, Zurich, Bâle puis La Chaux-de-Fonds : Quentin Gaillard a bien roulé sa bosse 
avant d’arriver dans nos Montagnes. Ce banquier devenu enseignant a souvent changé « de peau » 
et de lieux de vie durant son parcours mais il y a une chose qui ne l’a jamais quitté : la musique ! 
Comme accrochée à lui, elle l’a donc logiquement accompagné jusque dans le Haut où il dirige 

La Croche-Chœur depuis 2022. Cette année, leur concert annuel mettra le compositeur 
Mozart dans tous ses états.

Présence du très réputé 
orchestre Freitagsakademie
Étant donné que Mozart est mort à 
l’âge de 35 ans, la pièce de conclu-
sion du concert, qu’il a écrite à 
ses 20 ans, sonne déjà comme une 
œuvre de maturité. Pour accom-
pagner La Croche-Chœur, un dis-
positif spécial sera mis en place au 
niveau de l’orchestre : « Il sera plus 
éto±é que d’habitude avec la pré-
sence de la Freitagsakademie, très 
réputée et fondée à Berne. Cette 

touche alémanique se doit sans 
doute à l’expérience de Quentin 
Gaillard qui est notamment passé 
par la haute école d’art de Zurich 
puis à la haute école pédagogique 
de Bâle durant son parcours musical 
et professionnel qui l’a vu troquer 
son costard de banquier pour le 
costume d’enseignant, sans jamais 
mettre son « trois-quarts » de chef 
de chœur au placard. Ça, c’est du 
grand art, sacré Gaillard !

Quentin Gaillard, chef de chœur de La Croche-Chœur. © kva
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Par Lieven Humbert

1. Engrenages – Temple 
allemand – Di. 8 nov (20 h), 
lu. 9 nov., ma. 10 nov. (18 h 30) 
& me. 11 nov. (20 h 30) 

Fière de son travail, elle nous 
raconte quelques coups de cœur 
parmi les propositions qu’elle pro-
gramme : « On est très impatients 
de voir la création de Pierre Meu-
nier qui vient au Temple allemand 

avec Engrenages, c’est un artiste 
qu’on suit depuis des années et 
il présente un seul en scène dans 
lequel il gravite autour de la trans-
mission des forces, en partant du 
sujet de l’horlogerie. 

2. La vraie fausse conférence 
sur le théâtre d’objet – 
Théâtre de la Poudrière, 
Neuchâtel – Ma. 10 nov. 
(20 h 30) & me. 11 nov. (21 h)

Le deuxième spectacle qu’elle 
évoque a une approche plus histo-
rique : « La vraie fausse conférence 
sur le théâtre d’objet, c’est un art 
qui s’est développé en France à la 
� n du XXe siècle et on a l’honneur 
d’avoir les précurseurs sur scène. 
Ces 7 personnes ont donné leurs 
lettres de noblesse à cet art de la 
scène. C’est ce qui a fait que beau-
coup de compagnies s’y sont inté-
ressées ensuite. »

3. Petite Balade aux Enfers – 
Théâtre du Passage, 
Neuchâtel – Di. 15 nov.
( 14 h & 17 h) 

Sa troisième proposition, c’est un 
spectacle pour enfants. Oui, il y 
en a aussi une minorité dans ce 
festival. Petite Balade aux Enfers
est une proposition de la metteure 
en scène Valérie Lesort qui est 
reconnue pour sa créativité artis-
tique. Pour ce spectacle, ce sont 
des chanteurs lyriques qui donnent 
voix à des corps de chi± on autour 
d’une réinterprétation d’Orphée et 
Eurydice de Gluck. 

4. OUT – Temple du Bas, 
Neuchâtel – Ve. 13 nov. & 
sa. 14 nov. (20 h 30)

Ensuite, le quatrième spectacle 
qu’elle recommande, c’est celui de 
la compagnie bernoise Frau Trapp. 
Il y a une balle, 2 joueurs et une 
tension qui grandit, c’est l’histoire 
d’un jeu de ping-pong qui se trans-
forme en incubateur de questionne-
ments existentiels. 

5. Entrañas – Le Pommier, 
Neuchâtel – Me. 11 nov. & 
je. 12 nov. (17 h)

Enfin, une exploration de nos 
entrailles avec beaucoup de délica-
tesse. Puisque nous sommes consti-
tués à 60 % d’eau, qu’est-ce qu’il y 
a dans le reste ? Une digression 
entre une comédienne et un comé-
dien sur la beauté et la fragilité 
du corps humain. 
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La vraie fausse conférence sur le théâtre d’objet 
© Laurene Thebault

Engrenages © Marguerite Bordat

Petite Balade aux Enfers © Stefan Brion OUT © Fred Palladino

Entrañas © Clara Larrea

Annonces

MarionNEttes, un festival dont 
le succès ne tient pas qu’à un fi l ! 

La marionnette, ce n’est pas que pour les enfants… Le festival marionNEttes 
en fait un mot d’ordre et consacre la grande majorité de sa programmation à des œuvres 
pour adultes. L’événement a été créé en 1985 et son succès est loin de ne tenir qu’à un � l : 

le festival s’articulera entre di± érents théâtres neuchâtelois, du 6 au 15 novembre, 
pour sa 22e édition. Entretien avec la directrice artistique et programmatrice 

Corinne Grandjean pour en savoir plus sur les spectacles qui ont lieu dès aujourd’hui.

Corinne Grandjean se félicite : « Il y 
a beaucoup de créations, beaucoup 
de premières suisses et des spec-
tacles créés dans l’année ! » Cette 
programmation est autant locale 
que dans l’air du temps. « Le fait 
de faire un festival tous les deux 
ans permet de suivre l’évolution 
des compagnies », et « ce qui est 
incroyable dans un monde où cha-
cun défend sont petit territoire, c’est 
cette collaboration entre les acteurs 
culturels du canton. On a une réelle 
aide avec la mise à disposition de 
lieux et de personnels, sans quoi le 
festival ne serait pas possible. »
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Après les failles des site PHP et des frigos défri-
gérés en France, une cyberattaque massive contre 
la cryptomonnaie a été lancée ! Le délit porte 
sur près de 6 milliards de francs ! Et, pendant 
ce temps-là, chacun des 26 cantons suisses tra-
vaille de son côté, à coup de millions de francs... 
O± rant 26 façons d’être piratées !

Le nouvel accord de libre-échange entre la Chine 
et la Suisse est désormais signé. En 1950, la Suisse 
était l’un des premiers pays à reconnaître la créa-
tion de la Chine populaire. Ces accords semblent 
offrir une place désormais importante aux droits 
de l’Homme. Les pragmatismes suisse et chinois 
se retrouvent : le premier pour négocier, le 
second, peut-être, pour voir plus loin.

Coup de tonnerre dans ce pays des Balkans de 
6,5 millions d’habitants. Plusieurs centaines de 
milliers de Serbes ont fêté la victoire de l’opposi-
tion aux élections législatives. Au pouvoir depuis 
14 ans, Aleksandar Vučić a été désarçonné par 
la « liste des étudiants », principal mouvement 
d’opposition dans la rue depuis 2 ans.

Nouvelle cyberattaque, cette fois contre le sys-
tème d’alerte sur les centrales nucléaires en 
Ukraine… Et pendant ce temps-là, toujours dans 
la paisible Confédération helvétique, les 26 can-
tons continuent de bricoler des solutions contre 
les États malveillants. Bref, malgré nos écoles 
polytechniques, la Confédération joue avec le feu 
au lieu de développer... des pare-feux !

Les citoyens américains sont appelés aux urnes. 
Tous camps confondus, les budgets de cam-
pagne de ces élections atteignent déjà près de 
12 milliards de dollars ! Tocqueville disait : « Je 
ne connais pas de pays où l’amour de l’argent 
soit si grand et où le mépris pour la théorie sur 
l’égalité soit si important. » La formule n’a pas 
pris une ride, mais espérons que son peuple ait 
gagné en maturité.

Journée internationale du « bon sens ». Dans l’at-
tente dé� nitive des résultats des midterms améri-
cains, l’Union européenne présentera également 
sa feuille de route sur l’élargissement de l’Europe. 
Parmi les prétendants : l’Ukraine. « Quo vadis, 
Europa ? » (où vas-tu, Europe ?) Espérons que le 
thème de cette journée internationale y réponde.

Cela s’est passé un 5 novembre : (1956) Des paras 
britanniques et français tentent de reprendre le 
canal de Suez, nationalisé par Nasser. (1968) 
Richard Nixon est élu président des USA. (1948) 
Naissance de Bernard-Henri Lévy adepte des 
tartes à la crème et (1977) celle de Cyril Lignac, 
con� seur. (2026) Les Montagnons s’apprêtent 
à prendre connaissance de la nouvelle édition 
du Journal Le Ô !

MA. 3 NOVEMBRE�

12 milliards 
en jeu

DI. 1er NOVEMBRE�

Crise 
du logement

LU. 2 NOVEMBRE�

Le feu couve

SA. 31 OCTOBRE�

Le yin 
et le yang ?

VE. 30 OCTOBRE�

Vingt-six 
façons d’être 

piraté

ME. 4 NOVEMBRE�

Quo vadis,
Europa ? 

Une semaine autour du monde

JE. 5 NOVEMBRE��

Douceur 
et héroïsme

Annonces

Par Cédric Dupraz
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La météo des sapins

Annonce

Par Kevin Vaucher

Ils l’avaient promis, ils l’ont fait : 
les travaux de réfection du clocher 
du temple de La Chaux-du-Milieu 

se sont terminés avant l’hiver. Les 
autorités ont tenu parole. La princi-
pale di°culté aura été de travailler 
le dôme à tavillons et son bulbe à la 
mode franc-comtoise, unique dans 

le canton. Sa géométrie complexe a 
représenté un dé� pour le tavillon-
neur qui a œuvré pendant plusieurs 
semaines. Les travaux de réfec-
tion du clocher du temple ont été 

soutenus par des subventions can-
tonales et fédérales pour alléger la 
facture de 150 000 francs d’un tiers. 
Une campagne de dons a également 
rencontré un beau succès. 

L’actu en images

Le clocher du 
temple de 

La Chaux-du-Milieu 
tout beau tout neuf !D
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